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Blitzkrieg contre guerre hors limites :

l'approche technocentree contre une vision homocentree
Cap Marc Bersier *

Q
Fapproc

ui serait assez fou aujourd'hui pour vouloir se confronter
lavec l'armee americaine de maniere symetrique et
conventionnelle? Personne. Des lors, c'est toute

Fapp'rTSche du conflit qui est modifiee. Les Etats-Unis ont peut-
etre franchi aujourd'hui le point de rupture, qui stipule qu'au-
delä d'un certain point d'equilibre, une victoire contient en elle-
meme les germes de la pire defaite.
Les adversaires potentiels sont « contraints » de choisir un
autre terrain de bataille: economique, biologique, culturel,
mediatique, technologique, terroriste, sportif, psychologique,
diplomatique, religieux, ecologique, energetique... A l'avenir,
la guerre ressemblera probablement davantage ä un echange
de coups sur Internet, une bataille entre medias, une Operation
sur le marche des devises... En consequence, ni l'ennemi, ni les

armes, ni le champ de bataille ne seront ce qu'ils furent. Seule
certitude: Fincertitude.

La politique des Etats-Unis utilise Finstrument militaire comme
moyen et moteur, la superiorite technologique produisant des

strategies qui modelent la diplomatie. A Foppose, la culture
strategique chinoise favorise une approche plus indirecte, oü l'on
prefere la soumission de l'ennemi au travers d'une victoire sans
combat, en s'inscrivant dans la lignee de Sun Tzu. Mao Zedong
disait que le modele americain est « ä respecter tactiquement
et ä mepriser strategiquement ». La primaute est accordee ä la
politique et ä la psychologie.

L'alternative americaine:
limite et technologique

un blitzkrieg specifique,

De toutes les positions, pour une republique oupour un prince,
la plus fächeuse, sans doute, est celle oü il ne peut ni goüter la
paix, ni soutenir la guerre.
Machiavel

Depuis le traumatisme du Vietnam, les Americains se montrent
tres attentifs au nombre de pertes. Ils prennent le moins de

risques possible avec leurs troupes, au point d'en perdre Faudace

et le genie. Malgre Fextravagance de leur objectif « zero mort »

pendant la premiere guerre du Golfe, ils s'en approchent: sur
les 500000 soldats presents, il n'y eut que 148 morts et 458
blesses. Mais cette extraordinaire reussite contient en eile le

germe de la defaite. En effet, selon certains strateges chinois,

tous les adversaires qui ont dejä croise le fer avec l'armee
americaine ont sans doute compris le secret de la reussite. Si

l'on n'arrive pas ä battre cette armee, il faut tuer ses soldats du

rang, car avec la Prolongation du conflit, le peuple americain
retire progressivement son soutien au gouvernement.

Ce point est confirme par les declarations du Congres qui insiste
sur le fait que « reduire les pertes humaines est Fobjectif le

plus eleve dans Fetablissement d'un plan ». Campes sur cette

position, les Etats-Unis sont forces de focaliser leur Strategie et
leurs objectifs sur la superiorite technologique, afin d'elaborer
des Operations sur le principe du blitzkrieg. Des lors, on peut
s'attendre ä ce que les principales formes de guerre dans

lesquelles ils s'engageront s'apparentent ä la guerre de precision,
aux Operations conjointes et aux Operations militaires autres

que la guerre.

Forts de leur Suprematie absolue, les Etats-Unis sont lances
dans un combat informatique, oü tout pourrait se regier
derriere un ordinateur. Meme le fantassin pourrait etre guide,
assiste ou « pilote » ä distance. II est probable que, dans cette

optique, l'ideal consisterait ä disposer d'une armee totalement
informatisee, permettant une conduite ä distance d'engins
ressemblant plus ä des robots qu'ä des soldats de chair et d'os.
Ce programme ambitieux pourrait s'averer gagnant dans 2 cas

de figure:

1. le Systeme parvient ä un degre d'efficacite tel qu'il
permet de regier un conflit sur le court terme ;

2. cette philosophie est suivie par d'autres pays moins
riches, incapables de soutenir les coüts sur le long terme1. De

plus, les « outils » militaires sont frequemment concus par de

grands consortiums multinationaux, contröles par des groupes
financiers etrangers.

Un autre risque, et non des moindres, est qu'au final on assiste
ä Fasservissement de la Strategie et/ou de Fobjectif par la

technologie. Des lors, la technologie perdrait sa fonction de

moyen pour devenir Fobjectif ultime.

1MWA Heeresstab. Les dessins ont ete realises par Paul-Emile Mottiez.

1 Selon Liang et Xingsui, le marechal Orgakov, ancien chef de

l'etat-major sovietique, avait une conscience aigue de la tendance du

developpement des armes ä «l'ere postmoderne ». Quand, au moment
opportun, il proposa le tout nouveau concept de « revolution de la technique
militaire », ses idees etaient nettement en avance sur Celles de sa generation-
Mais le fait d'etre en avance sur son temps fnt loin d'apporter le succes et

donna au contraire des resultats economiques catastrophiques et conduisit
l'ex-URSS ä la ruine.
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Pour Maulny « Le Stratege militaire est toujours ä la recherche
d'une Strategie ideale pour vaincre l'adversaire. Mais, en realite,
c'est l'etat de la technologie qui lui diete la Strategie qu'il doit
mener ». Ce constat« culturel2 » est dramatique. De tout temps,
la technique a influence l'art de la guerre au travers des äges. Les
revolutions industrielles, et plus generalement technologiques,
ont induit des changements radicaux dans l'art de la guerre.

Neanmoins, aujourd'hui, certains parlent de revolution dans les
affaires militaires (RMA). Selon Braillard et Maspoli, la minutie
de l'analyse technique des partisans de la RMA ne manque pas
de mettre en evidence les innombrables consequences tactiques
et operationnelles suscitees par le progres technologique.
Pourtant, cette analyse donne une vision simplifiee et idealisee,
laissant de nombreuses questions ouvertes. Le paradigme
historique3 se revele necessaire pour saisir les implications et
limites de la RMA, en introduisant la dimension politique et en
gardant ouverte la question du changement de la nature de la
guerre.
Le fondement de la RMA est que la revolution des technologies
entraine une revolution de l'art de la guerre. La RMA resulte du
constat que les guerres que meneront les Etats-Unis ne pourront
plus prendre la forme de l'operation « Tempete du desert » en
Irak (1991). II devient necessaire de pouvoir gagner une guerre
sans pour autant disposer d'une superiorite numerique. La
guerre reseau-centrique (NCW)4 constitue l'application concrete
de cette philosophie, en definissant veritablement une nouvelle
doctrine d'emploi de la force. Pour Maulny, le NCW implique:

Les Britanniques se sont rallies au concept de guerre en reseau
en 2002, avec une approche plus pragmatique, qui est un
moyen d'aecroitre l'efficacite des armees. Selon Maulny, la NEC
(NetworkEnableCapability)estlEiCon.sequencedel'EffectBased
Approach. En d'autres termes, l'action conduite pour atteindre
Fobjectif prime sur les forces militaires disponibles. Cette
action combine des actions et des instruments diplomatiques
et militaires.

La NEC permet d'agir dans le domaine de la prevention, la
stabilisation, la tenue ä distance, la dissuasion, la coercition,
la desorganisation, la defaite ou la destruction, en combinant
aussi bien des moyens civils que militaires par la mise en reseau
de ces moyens. La cle de ce Systeme reside dans sa capacite ä

collecter, synthetiser et diffuser l'information en temps presque
reel aux commandants ou dirigeants, de facon ä disposer d'une
vision aussi globale et reelle que possible.

Le Network Based Defense suedois insiste - toujours selon
Maulny - sur la capacite de transformer l'armee organisee
pour resister ä une invasion en une armee rendue plus flexible,
destinee aux Operations exterieures. Cette approche a egalement
pour but de defendre la position d'Ericsson sur le marche.
L'OTAN et l'Union europeenne tentent de mettre en place
les concepts et moyens de la guerre en reseau au sein de leur
Organisation et de leurs membres.

La guerre en reseau est vulnerable par:

la fin de la Separation entre armee de terre, marine et de

l'air;
un bouleversement de la notion de hierarchie militaire ;

un affranchissement d'une definition quantitative de la
force. Au-delä des effets multiplicateurs, le «reseau»
souligne la necessite de l'interoperabilite, l'aptitude ä

fonctionner en reseau au sein d'une coalition et ä y partager
l'information necessaire ä la conduite de l'action.

'

Culturel est employe ici pour ne pas generaliser cette vision ä

ensemble des strateges de la planete.
3 Braillard et Maspoli distinguent le paradigme strategique :

A-J Scientifico-rationnel: l. focalisation sur un seul aspect permettant de
uennir la Strategie comme une sphere specifique ayant ses propres lois ; 2.
maitrise rationnelle et complete de la force armee, qui permet d'atteindre la
victoire tout en limitant l'intensite de la guerre ; 3. la theorie est synonyme
de doctrine, eile a donc une utilite pratique et est plus centree sur les niveaux
°Perationnel et tactique.
") Historique: 1. impossibilite d'isoler une variable ou une dimension
Determinante de la guerre; 2. grande attention pour l'incertftude, c'est-
a-dire l'incapacite de contröler completement tout aspect de la guerre;
3- la theorie n'est pas l'equivalent de la doctrine, eile est un instrument
heuristique necessaire pour etudier la guerre, mais eile n'a pas une valeur
Pratique directe.
4 Network Centric Warfare (NCW).

1. sa trop grande dependance vis-ä-vis de l'information;
2. le risque aceru en cas de cyberattaque;
3. la complexite aecrue du dispositif militaire;
4. le manque d'interoperabilite avec les allies qui n'ont
pas adopte cette philosophie;
5. la conception qui ne s'applique pas ä la plupart des

conflits contemporains.

Le concept de guerre hors limites

Le Stratege doit d'abord savoir s'adapter aux circonstances.
Cependant, ce qui lui procure son principal degre cle liberte,
c'est l'adversaire.
Sun Tzu

Le concept developpe par Liang et Xiangsui part du principe que
les Americains et les Britanniques n'ont pas reussi ä Interpreter
les consequences de la premiere guerre du Golfe. Face ä des

questions politiques, economiques, culturelles, diplomatiques,
ethniques et religieuses plus complexes, les limites des moyens
militaires, jusque-lä si efficaces, sont brusquement apparues
comme jamais auparavant.
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La seule certitude c'est que desormais les conflits ne seront
plus ce qu'ils etaient. Cela revient ä dire que si, dans les jours ä

venir, l'humanite n'a pas d'autre choix que faire la guerre, eile
ne pourra plus la faire de la maniere qui lui etait familiere. II
resulte de cette constatation la necessite pour Liang et Xiangsui
de trouver un nouveau nom pour ce type de conflit depassant
toutes les frontieres et toutes les limites: la notion de « guerre
hors limites » evoque Fabolition des frontieres qui separaient,
jusqu'ici, la guerre de la non-guerre.

Alors que le terrain de la guerre a depasse les domaines terrestre,
maritime, aerien, spatial et electronique pour s'etendre aux
domaines de la societe, de la politique, de l'economie, de la
diplomatie, de la culture et meme de la psychologie, Finteraction
entre les differents facteurs rend tres difficile la preponderance
du domaine militaire en tant que domaine dominant dans la
guerre. Dans cette vision de la guerre du futur, pour ces auteurs,
les armes « douces » (soft)5 constituent un derive du nouveau
concept d'armement, les armes informatiques etant Fexemple
le plus marquant d'armes douces.

II ne s'agit plus de causer des pertes humaines. Qu'il s'agisse
d'armes ä energie electromagnetique destinees ä operer des
destructions de materiel, de frappes logicielles ou d'armes
mediatiques, un krach boursier, une invasion par un virus
informatique, une rumeur ou un scandale provoquant une
fluetuation du taux de change, toutes ces actions peuvent
etre rangees dans la categorie des armements de conception
nouvelle. Toutes visent ä paralyser et ä saper le potentiel
adverse. La tendance ä Funification de tous ces domaines devient
extremement claire, ä quoi s'ajoute la prise de conscience
grandissante de la notion de droits de l'homme sur l'ethique de
la guerre. Ainsi, confiner la guerre au seul domaine militaire et
mesurer Fintensite d'une guerre au nombre de victimes devient
chaque jour plus obsolete.

A l'heure de la guerre totale, Liang et Xiangsui affirment « [qu']
il ne suffit pas de posseder une epee pour garantir la securite
nationale dans le champ d'une vision securitaire etendue. [...]
La Solution qui Fempechera de s'effondrer reside pour une
bonne part dans la capacite de constituer une force composite
regroupant tous les domaines qui touchent ä Finteret national.
Et, une fois en possession de cette force, il faudra egalement
disposer de la methode pour en faire un instrument utilisable
dans des situations reelles. Cela devra etre une methode
operationnelle etendue, alliant toutes les dimensions et
toutes les capacites des deux grands domaines, militaire et

non militaire, qui permettent de faire la guerre. Des que cette
nouvelle Strategie fera son apparition, differente des strategies
produites pour les guerres du passe, il conviendra d'elaborer

une forme de guerre totalement nouvelle qui inclut et depasse
la dimension de la securite nationale. Or le principe n'a rien de

complique. II se reduit ä un mot tout simple: combinaison. »

Approche technocentree contre homocentree

Le 7 octobre 2001, en Afghanistan, commencait l'operation
Enduring Freedom. Un mois plus tard, le regime des Talibans
tombait... Nouveau succes de la technologie... mais depuis ce

moment, la Situation n'est plus aussi claire. Car les adversaires
ont mis en ceuvre une contre-strategie appropriee. Le scenario
est etrangement similaire en Irak. Aux trois semaines de

blitzkrieg pour renverser le regime de Saddam Hussein ont suivi
trois ans d'enlisement6. Lors des Operations en Afghanistan
et en Irak, il a manque aux Americains et ä leurs allies le

chainon entre l'operation militaire (court terme) et la phase de

reconstruetion et de stabilisation (moyen et long terme). Durant
cette seconde phase, les Americains n'ont pas su stabiliser le pays
et realiser leur eclatante victoire militaire. Le modele manque
d'appuis locaux et de pragmatisme, aussi bien politique que
philosophique et religieux. C'est lä toute la difference entre une
vision technocentree et une vision plus humaine et systemique
(homocentree).

Strategie /(K, B, P, S, E, t, e)

La Strategie est une fonction f de: B, soit les ressources
physiques et militaires, E les ressources economiques et

contextuelles, P les ressources psychologiques, ideologiques,
culturelles, S les ressources interpersonnelles et diplomatiques, K
le facteur specifique de la Situation, t le facteur temps et e le

facteur aleatoire (Felement imprevu, surprise, malchance). En

Strategie directe, les facteurs B et E sont preponderants pour
un facteur temps (t) relativement court. En Strategie indirecte,
au contraire, les forces morales (P et S) deviennent Felement
principal et le facteur temps (t) est allonge. En d'autres termes,
Fapproche technocentree est ideale pour une approche directe ä

court terme mais impraticable ä long terme.

Conclusion

La guerre hors limites est-elle la parade de la guerre
technocentree? Les derniers evenements nous montrent
Fenorme difficulte de maintenir ä long terme l'avantage des

premieres victoires militaires.
L'approche de guerre hors limites proposee par certains
strateges chinois est une alternative ä la doctrine americaine.
Ces deux approches complementaires s'inscrivent dans des

contextes culturels differents. L'approche technocentree est

Soft signifie limitant le massacre et les dommages collateraux.
6 Lc rapport Baker-Hamilton du 7.12.06 confirme l'echec en

appelant un changement de Strategie en Irak.
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propre ä notre culture occidentale et ä une vision ä court terme
de blitzkrieg.
Elle a besoin de mouvement, de l'effet de surprise et d'une
certaine opacite pour etre performante. Elle est particulierement
adaptee ä des actions conduites par de petites unites tres
mobiles, sophistiquees et specialisees. La guerre hors limites
est beaucoup plus insidieuse et sournoise, eile est davantage
Propice ä une Strategie sur le long terme. Ces deux approches
devraient se completer au travers d'une bonne articulation dans
le temps.

L'approche technocentree augmente la rapidite, l'efficacite
et l'utilisation limitee des forces. Elle restreint le pouvoir et
le contröle du politique, qui se voit contraint de prendre tres
rapidement des decisions, ä Fabri des regards indiscrets,
car souvent la methode la plus efficace n'est pas acceptable
Pour le public7. Des lors, une approche technocentree rend
indispensable le contröle des medias et de l'information, afin de
renforcer le pouvoir de l'Etat. Cette mesure s'accompagne d'une
diminution des libertes individuelles. L'avantage technologique
decroit avec l'augmentation de la duree du conflit. Inversement,
une Prolongation du conflit accentue l'influence de la diplomatie
et de la psychologie. Les conflits au Liban, en Afghanistan et en
Irak le demontrent.

L'approche de la guerre hors limites offre, au contraire, une
vision plus large du champ de bataille. Le soldat n'est plus
forcement en uniforme, meme camoufle. II peut aussi bien
se dissimuler derriere un complet qu'une tenue de sport. Son

Par exemple: detruire preventivement un site strategique adverse,
suPprimer un chef d'Etat, etc.

champ d'action peut aussi bien etre l'economie, le terrorisme, les
medias, la creation d'une cinquieme colonne chez l'adversaire,
la mise en ceuvre d'un virus informatique ou encore la coupure
d'approvisionnement energetique comme moyen de chantage
ou d'oppression.
De ce choc culturel, on peut se demander si, aujourd'hui, les
Americains ne sont pas parvenus au point de rupture eher
ä Luttwak, qui postule l'existence d'un point au-delä duquel
une trop grande victoire se transforme irremediablement en
defaite.
En Occident, il parait aujourd'hui plus que necessaire que
l'homme regagne le centre de notre attention et que nous
remettions ä sa juste place la technologie. II est vital de penser
aux lendemains en tenant compte des menaces pour notre
population, au sens large, sans pour autant s'emprisonner
l'esprit avec des considerations technocentrees.
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